
 
 
LA «CENNE NOIRE» : LE GASPILLAGE S’ACCROÎT 
 
 
Selon le tout dernier rapport annuel de la Monnaie royale canadienne,  la production 
totale de pièces de monnaie de 10 ¢, 5 ¢ et 1 ¢ a augmenté en 2006 de 47 % par rapport à 
son niveau de 2005.  Cette croissance phénoménale reflète principalement le fait que les 
Canadiens accumulent chez eux, dans divers contenants, de plus en plus de pièces de  
monnaie de plus petites valeurs plutôt que de les réutiliser pour payer des achats en 
liquide. De plus, plusieurs Canadiens ne sont pas prêts à prendre le temps de compter, 
rouler et déposer ces pièces de façon à ce qu’elles soient remises en circulation par les 
institutions financières. Ces comportements reflètent le très faible pouvoir d’achat de ces 
pièces de monnaie. 
 
La production annuelle de 1a «cenne noire» a augmenté en 2006 de 51% et elle a atteint 
le niveau astronomique de 1,2 milliards, environ 35 pièces par habitant.  Ce dernier 
chiffre est quinze fois supérieur au niveau de la production annuelle par habitant de 
pièces de 1 $ et 2 $, lesquelles sont beaucoup plus utilisées par les consommateurs pour 
payer leurs achats en liquide.  En somme, une très grande proportion de la production 
annuelle de pièces d’un cent s’empile dans nos maisons. Certains les égarent dans des 
fonds de tiroirs et d’autres vont même jusqu’à les jeter. 
 
Le gouvernement fédéral doit mettre fin à ce gaspillage de ressources (plus de 150 $ 
millions par année) et retirer la pièce d’un cent de la circulation.  D’autres pays, 
comme la Nouvelle-Zélande et l’Australie, ont retiré de la circulation avec succès leurs 
pièces de un cent et même de deux cents sans que cela ne produise une hausse des prix.  
La Nouvelle-Zélande est allée encore plus loin en retirant de la circulation sa pièce de 
cinq cents. Pourquoi ne pas emboîter le pas et commencer avec la  «cenne noire» ?   
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